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Le mot cohésion sociale est sur 
toutes les lèvres. Il domine le débat 
public.  Parce qu’il s’agit bien de 

la construction du vivre ensemble, pour 
lutter contre les inégalités sociales 
et toutes les formes d’exclusion ou 
de discrimination, et assurer le bon 
fonctionnement de la société. 
 Le gouvernement ivoirien a déjà pris 
des initiatives, mené des actions au 
plan législatif (avec des textes de lois, 
la Réforme du Secteur de la Sécurité), 
au plan institutionnel (avec la création 
de la Commission Dialogue, Vérité et 
Réconciliation (CDVR) en mai 2011, de la 
Commission Nationale de Réconciliation 
et d’Indemnisation (CONARIV) en mars 

2015, le Programme national de 
cohésion sociale (PNCS),  un Ministère 
de la cohésion sociale, de la solidarité et 
de la lutte contre la pauvreté, enfin des 
programmes de réinsertion dans la vie 
socio-économique des réfugiés et des 
victimes de guerre. On le voit, ce n’est pas 
faute d’avoir essayé. Et pourtant, on est 
loin du compte. Notre pays est toujours 
divisé, la cohésion et la solidarité  mal 
assurées, la paix menacée.
 Si l’Etat, malgré ses efforts, n’a pu 
retisser, comme il se devait, le lien social, 
assurer le bien-être de tous, promouvoir 
les valeurs et normes communes, il  
appartient aux citoyens, notamment les 
jeunes d’agir, parce que ils constituent 

la majorité de la population et qu’ils sont 
des acteurs sociaux devant favoriser la  
cohésion sociale.
Monseigneur Helder Camara, évêque 
brésilien, nous enseigne que rêver seul, ce 
n’est qu’un rêve, mais rêver à plusieurs, 
c’est déjà la réalité.
Rêvez donc à plusieurs d’une Côte d’Ivoire 
réconciliée, pacifique et prospère, d’une 
Afrique libre et digne, d’une Afrique qui 
sera au XXIe siècle, comme le prophétisait 
Félix Houphouët-Boigny, « une Afrique unie 
qui apportera au monde, avec les fruits 
de sa sagesse millénaire, de nouvelles 
raisons de croire en la pérennité de la 
race humaine et en sa grandeur ».

De la cohésion sociale
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Le Président de la République, 
S.E.M. Alassane OUATTARA, 
a présidé un Conseil des 

Ministres, le mercredi 30 septembre 
2020, à Yamoussoukro, à la Fondation 

Félix HOUPHOUËT-BOIGNY pour la 
recherche de la Paix�
Du point de Presse fait par le Ministre 
de la Communication et des Médias, 
M. Sidi Tiémoko TOURE, Porte-parole 

du Gouvernement, l’on retiendra que 
le Conseil des Ministres a adopté le 
projet de budget de l’Etat pour l’année 
2021, qui s’élève à 8621,1 milliards de 
Francs CFA� Ce budget vise à contribuer 
à la relance des activités économiques 
profondément impactées par les 
effets de la pandémie du Coronavirus 
et à poursuivre les objectifs de 
développement du Gouvernement 
orientés vers l’amélioration des 
conditions de vie des populations�
Par ailleurs, a souligné le Ministre de 
la Communication et des Médias, 
le Gouvernement a décidé, en 
application de la législation électorale 
en vigueur et sur proposition de la 
Commission Electorale Indépendante 
(CEI), de la création de 22381 bureaux 
de vote répartis dans 10815 lieux de 
vote en Côte d’Ivoire et à l’étranger, 
pour l’élection du Président de la 
République du 31 octobre 2020�

Jean-Noël LOUCOU
Secrétaire général

Salle du Conseil

Célébrée par le Bureau de 
l’UNESCO à Abidjan et la 
Fondation Félix Houphouët-

Boigny pour la recherche de la paix 
(Fondation FHB) le lundi 21 septembre 
2020, la  Journée Internationale de la 
Paix avait pour thème: «  Façonner la 
paix ensemble: aujourd’hui et demain 
avec les jeunes».
Aux nombreux jeunes venus de 
toutes les régions de la Côte d’Ivoire,  
Pr. Adama DIAWARA, Ministre de 
l’Enseignement Supérieur et de la 
Recherche Scientifique représentant le 
Premier Ministre M� Hamed BAKAYOKO, 
a demandé d’éviter d’être utilisés 
comme des sofas par certains hommes 
politiques lors de son allocution� « Nous 
devons promouvoir des valeurs, 
des comportements et attitudes 
qui contribuent à la construction de 
sociétés pacifiques et inclusives » a-t-il 
recommandé� Il a également appelé à 
l’esprit civique des Ivoiriens à l’effet de 
créer un environnement électoral apaisé� 
«  L›élection présidentielle ne doit pas 

être un vecteur de tension, mais plutôt 
une voie privilégiée de maintien et de 
renforcement de la paix sociale » a-t-il 
conseillé�
A son tour, Pr. Jean-Noël LOUCOU, 
Secrétaire Général de la Fondation 
FHB, a souligné que pour la mémoire 
de Félix Houphouët-Boigny et pour la 
solidarité entre les peuples du Monde, 
les Ivoiriens ne devront pas sombrer 
dans la violence� «  Faire la guerre est 
une folie. La paix est la seule réponse 
aux exigences sociales, économiques 
et démocratiques à la fois nationales et 
internationales  », a-t-il  indiqué, avant 
d’appeler à un changement de mentalité 
et de comportement aussi bien des 
dirigeants politiques que de l’ensemble 
des populations, en cette veille de 
l’élection présidentielle dominée par 
des violences� Il a également annoncé 
l’ouverture prochaine de l’Ecole 
Panafricaine de la Paix (EPAP) avec 
le soutien du gouvernement ivoirien, 
de l’UNESCO et de l’Union Africaine� 
Après avoir fait la genèse du concept 

de la culture de la paix aux jeunes, Mme 
Anne LEMAISTRE, Représentante de 
l’UNESCO en Côte d’Ivoire, a rendu un 
hommage appuyé au président Félix 
Houphouët-Boigny et à M� Féderico 
MAYOR, deux hommes qui, par leur 
conviction personnelle et leur vision 
humaniste, ont porté toute leur vie le 
projet de faire de la culture de la paix 
une ambition enracinée dans la réalité 
des hommes et des femmes� Selon 
elle, l’outil miracle pour neutraliser la 
violence, c’est le dialogue�
Pour le Ministre-gouverneur Dr. Augustin 
THIAM, le thème choisi pour cette 
édition de la Journée Internationale de 
la Paix est d’une brûlante actualité, car 
les jeunes font partie des premières 
victimes de la radicalisation des conflits� 
C’est pourquoi il a profité de la  tribune 
qui lui était offerte pour lancer un appel 
aux jeunes et mais aussi à tous les 
Ivoiriens  par ces mots : «  évitons que 
les vilains sentiments ne gagnent du 
terrain. Sinon, nous en ferons les frais ».
M. Emmanuel N’Guessan EDIMA, 
président du Conseil National des 
Jeunes de Côte d’Ivoire (CNJCI), a, quant 
à lui, engagé les jeunes à la paix� «  La 
jeunesse de Côte d›Ivoire veut la paix. 
Élection, ce n›est pas la guerre. Aucun 
mot d›ordre qui ne concourt pas à la 
paix ne doit être suivi », a-t-il lancé�
Plusieurs panels inscrits au programme 
de cette célébration ont été animés par 
des personnes de renom, entre autres 
le chanteur   A’salfo, Ambassadeur de 
Bonne Volonté de l’UNESCO, Mme 
Joséphine Charlotte MAYUMA KALA 
de l’Union Africaine, Mme Euphrasie 
YAO, Titulaire de la Chaire UNESCO Eau, 
Femmes et Pouvoirs de Décisions, et M. 
Francis DOMO de l’Autorité Nationale de 
la Presse� Les thèmes abordés au cours 
de ces panels étaient: les mécanismes 
institutionnels pour la promotion 
de la culture de la Paix, le rôle des 
médias dans le maintien d’un climat de 
paix  et contribution de la culture à la 
paix  : rôle des artistes et des alliances 
interethniques.
Des ateliers ont eu lieu avec plus de 300 
participants�
Cette célébration s’est achevée par la 
lecture de la Déclaration des jeunes sur 
la culture de la paix et une séance de 
Zumba dénommée Sport pour la Paix�
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Dans le cadre de la célébration 
du soixantenaire de 
l’indépendance de la Côte 

d’Ivoire, la Fondation Félix Houphouët-
Boigny pour la recherche de la paix 
(Fondation FHB) a organisé une 
conférence publique, le vendredi 7 
août 2020 à son siège sur le thème : 
« l’Houphouëtologie ou 33 années de 
l’histoire de la Côte d’Ivoire »�
Cette conférence a été animée par 
M. Rudolf EGNANKOU, producteur 
de contenus audiovisuels, et un 
passionné du président Félix 
Houphouët-Boigny� Le conférencier 
a articulé son exposé sur les années 

phares et les faits les plus marquants 
de la gouvernance du « fondateur de 
la Côte d’Ivoire moderne  » de 1960 
à 1993 devant un public en grande 
partie composé d’élèves de la ville 
de Yamoussoukro� Pour ce faire, il a 
déroulé son argumentaire sur trois 
axes majeurs à savoir:
- la mise en place des fondamentaux 
d’un État moderne après la 
proclamation de l’indépendance de la 
Côte d’Ivoire le 7 août 1960,
- le boom économique ou le miracle 
ivoirien à partir de 1970,
- et la décennie de 1980 pendant 
laquelle le pays a connu une crise 
économique, 
L’orateur a défini son concept 
«  l’houphouëtologie » en tant qu’une 
série de films documentaires et 
de conférences sur la vie de Félix 
Houphouët-Boigny, et aussi un 
exemple de films biographiques sur 
des personnalités qui ont marqué la 
Côte d’Ivoire dans tous les domaines 
de 1960 à 1993� 
Cette conférence a enregistré la 
présence effective de Mme Massara 
TOURE, 1er Vice-gouverneur du 
District de Yamoussoukro et de M. Léon 
LOUKOU, Sénateur de Yamoussoukro�

Une trentaine de chauffeurs 
routiers se sont réunis en 
séminaire à Yamoussoukro 

sur le thème de leur engagement 
en faveur de la sécurité, la paix et le 
respect des mesures barrières liées à 
la pandémie de la Covid-19 pour un 
environnement électoral apaisé en 
Côte d’Ivoire�
Cette rencontre qui s’est déroulée du 
22 au 24 juillet 2020 à la Fondation 
Félix Houphouët-Boigny pour la 
recherche de la paix est une initiative 
de l’ONG RENABEC (Réseau National 
pour le Bien-être des Chauffeurs) en 
partenariat avec ladite fondation et 
l’Office de Sécurité Routière (OSER).
Il s’agissait pour les participants 
d’améliorer leurs connaissances sur les 
règles de la circulation routière et les 
mécanismes de la prévention routière� 
De même, ce séminaire visait à 
promouvoir le comportement citoyen 
des professionnels du transport routier 
pour leur permettre de jouer leur 
rôle de contributeurs proactifs avec 
responsabilité dans la lutte contre 
la pandémie de la Covid-19 et dans 
la préservation d’un environnement 
électoral apaisé�

« Sur nos routes, il est dit que ce 
sont les chauffeurs qui sont à la base 
des accidents. Nous avons estimé 
qu’il leur faut une formation. Mais 
une formation qui épouse aussi les 
questions du moment que sont la lutte 
contre le coronavirus et les élections 
apaisées », a déclaré le président du 
RENABEC, M. Kouadio ADJOUMANI� 
Ce dernier a estimé qu’il ne peut y avoir 
de « sécurité routière sans la paix. 
C’est pourquoi nous avons approché 
la fondation pour nous enseigner les 
valeurs de paix ». Aussi, a-t-il ajouté 
que le milieu du transport en Côte 
d’Ivoire est miné en permanence par 

un climat de violence�
Ce séminaire était le premier 
d’une longue série de rencontres 
de formation au bénéfice de 105 
chauffeurs à travers l’ensemble du 
pays� Ces derniers seront des maillons 
qui vont impacter leurs collègues dans 
leur environnement�
« En aidant le RENABEC à former 
les chauffeurs, je pense que tout le 
monde y gagne. Les assureurs par 
exemple dépenseront moins d’argent 
grâce à la réduction du nombre 
d’accidents », a soutenu le président 
de cette ONG� 

CONFERENCE SUR L’HOUPHOUETOLOGIE

LA FEMAJECI RENFORCE LES CAPACITÉS
DE LEADERS D’ASSOCIATION DE JEUNESSELe mercredi 22 juillet 2020, 200 

femmes leaders du département 
de Gagnoa ont bénéficié d’un 

atelier de formation à la culture de la 
paix, au civisme et à la non-violence 
en période électorale� 
Cette formation, dispensée par deux 
experts de la Fondation Houphouët-
Boigny pour la recherche de la paix 
(Fondation FHB), avait pour objectif 
de renforcer les capacités des leaders 
d’associations féminines pour la 
promotion de la paix par le respect des 
valeurs civiques et de la non-violence�
Après la cérémonie d’ouverture 
qui a enregistré la participation 
d’éminentes personnalités et autorités 

administratives dudit département, 
les formateurs de la Fondation 
Houphouët-Boigny, sollicités par 
l’ONG Groupe de Contact, Paix et 
Développement en Afrique, présidé 
par le Ministre Louis-André DACOURY 
TABLEY,  ont apporté leur expertise à 
travers deux exposés� 
Le premier sur le thème  : «  civisme 
et engagement  : quelle contribution 
des femmes ?  » a été animé par M. 
Lucien TIE BI. Cet exposé a d’abord 
permis aux séminaristes de mieux 
appréhender le concept du civisme, les 
raison d’une implosion de l’incivisme 
et les conséquences liées au non-
respect des principes civiques� Ensuite 

des perspectives ont été indiquées 
pour la participation des femmes à la 
consolidation de la paix�
  Le second exposé a porté sur le 
thème: « la culture de la paix et non-
violence»  et fut développé par M. 
Jérôme Kouakou YA� Au cours de 
l’intervention de ce dernier, un accent 
particulier a été mis sur la tolérance   
qui est une valeur cardinale de la 
paix� Il a aussi invité les femmes à une 
vision optimiste dans leurs rapports 
avec les autres, en vue de valoriser 
la cohabitation pacifique dans la 
diversité�

DES CHAUFFEURS FORMÉS À LA PAIX, À LA SÉCURITÉ ET 
AU RESPECT DES MESURES BARRIÈRES LIÉES À LA COVID-19

200 FEMMES LEADERS DU DÉPARTEMENT DE GAGNOA 
FORMÉES À LA CULTURE DE LA PAIX, AU CIVISME ET À LA NON-VIOLENCE
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Sensibiliser les jeunes à la culture 
de la paix en période électorale 
et utiliser les nouvelles 

technologies pour des campagnes en 
vue d’élections apaisées sont quelques 
unes des résolutions qui ressortent 
du séminaire de renforcement des 
capacités de jeunes leaders du 9 au 
11 septembre 2020 au siège de la 
Fondation Félix Houphouët-Boigny 
pour la recherche de la paix (Fondation 
FHB)�
À l’initiative de la Fédération des 
Mouvements et Associations de 
Jeunesse et d’Enfance de Côte 
d’Ivoire (FEMAJECI), ce séminaire 
s’est articulé autour du thème: « 
Formation des leaders d’associations 
de jeunes à la paix, à la culture 
démocratique, à la compréhension 
mutuelle et au respect des mesures 
barrières liées au Covid-19, pour un 
environnement électoral apaisé »� 
Cette formation a été coordonnée par 
le Département de la Recherche de la 
paix de la Fondation FHB dirigée par 

Dr. Diénéba DOUMBIA� 
Pour le président de cette fédération 
de jeunesse, M. Emmanuel NIAMKE, 
malgré l’intérêt que revêt ce séminaire 
, il a exhorté les participants à plus 
de courtoisie dans le travail afin de 
relever les défis du moment, non 
sans traduire toute sa gratitude aux 
autorités de la ville de Yamoussoukro 

et aux structures partenaires de la 
FEMAJECI� 
Au terme de ce séminaire, la 
Fédération entend organiser une 
caravane de sensibilisation sur les 
élections apaisées� Pour y arriver, elle 
compte sillonner les hameaux, les 
villages et villes de tout le pays pour 
parler de paix et cohésion sociale�
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M. Rudolf EGNANKOU, le conférencier
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